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5 – REFERENTIELS  
Le présent référentiel s’inspire de la méthode ostéopathique biomécaniste. Il fait référence aux textes législatifs et réglementaires publiés notamment en avril 2017 : 

- Article L 243-3 du CRPM – 12° 
- Décret n°2017-572 du 19 avril 2017 relatif aux règles de déontologies applicables aux personnes réalisant des actes d’ostéopathie animale et aux modalités de leur 

inscription sur la liste tenue par l’ordre des vétérinaires. 
- Décret n°2017-573 du 19 Avril 2017 relatif aux compétences exigées des personnes réalisant des actes d’ostéopathie animale 
- Arrêté du 19 Avril 2017 précisant les conditions selon lesquelles les personnes mentionnées à l’article D.243-7 du code Rural et de la pêche maritime sont réputées 

détenir les connaissances et savoir-faire nécessaires à la maîtrise des compétences exigées pour la réalisation d’actes d’ostéopathie animale. 

Ce référentiel intègre également les compétences exigées par le Conseil National de l’Ordre des vétérinaires exigées des personnes non vétérinaires réalisant légalement 
des actes d’ostéopathie animale. Il reprend quatre macro-compétences définies à l’article 5 de l’arrêté du 19 avril 2017 précisant les conditions selon lesquelles les 
personnes mentionnées à l'article D. 243-7 du Code rural et de la pêche maritime sont réputées détenir les connaissances et savoir-faire nécessaires à la maîtrise des 
compétences exigées pour la réalisation d'actes d'ostéopathie animale ainsi que les 7 macro-compétences relatives à la pratique :  
 

REFERENTIEL DE COMPETENCES DU CONSEIL NATIONAL DE L’ORDRE DES VETERINAIRES 
 
Les 4 macro-compétences du Conseil National de l’Ordre des Vétérinaires pour la réalisation d’actes d’ostéopathie animale sont : 
1° Evaluer une situation clinique, établir un diagnostic ostéopathique, déterminer et mettre en œuvre les manipulations ostéopathiques adaptées. 
2° Identifier les cas nécessitant une prise en charge par un vétérinaire et excluant toute manipulation pouvant aggraver l’état de l’animal ou porter préjudice au diagnostic, 
notamment d’une maladie. 
3° Détenir les connaissances en biologie, en anatomie, et en physiologie des animaux habituellement traités par les personnes non vétérinaires réalisant légalement des 
actes d’ostéopathie animale, connaître les méthodes d’élevage des animaux ainsi que détenir les connaissances théoriques sur les maladies des espèces habituellement 
présentées en consultation d’ostéopathie animale. 
4° Adopter une posture professionnelle conforme aux normes légales, réglementaires et déontologiques applicables à l’ostéopathie animale. 
Les 7 macro-compétences du Conseil National de l’Ordre des Vétérinaires pour la réalisation d’actes d’ostéopathie animale relatives à la pratique sont : 
1° D'aborder et de contenir un animal en toute sécurité́ pour l'animal et pour les personnes présentes, dans le respect des règles du bien-être animal et de l'éthique, de 
donner toutes les instructions pour se faire aider de façon efficace ;  
2° De procéder à l'anamnèse et mettre en œuvre des tests en adéquation avec la sémiologie clinique spécifique à l'ostéopathie animale afin d'établir des propositions de 
manipulations ostéopathiques ;  
3° D'identifier les cas nécessitant une prise en charge par un vétérinaire et en s'abstenant de toute manipulation pouvant aggraver l'état de l'animal, porter préjudice au 
diagnostic d'une affection intercurrente, notamment d'une maladie légalement réputée contagieuse ;  
4° De savoir en référer au professionnel compétent et disposant des moyens techniques nécessaires, autant que de besoin ;  
5° De mettre en œuvre les manipulations ostéopathiques adaptées ;  
6° De savoir donner les consignes de suivi et de rééducation de l'animal permettant d'optimiser le résultat de la manipulation ;  
7° De démontrer la connaissance d'une éthique professionnelle respectant la confiance du propriétaire.  
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Le référentiel ostéopathe animalier intègre les compétences exigées par le CNOV citées ci-dessus ainsi que d’autres compétences développées par la certification 
ostéopathe animalier. 
 

 REFERENTIEL 
D’ACTIVITES 

REFERENTIEL DE COMPETENCES REFERENTIEL D’EVALUATION 
MODALITES D’EVALUATION CRITÈRES D'ÉVALUATIONS 

 
 
Etude d’opportunité 
d’implantation d’une 
activité d’ostéopathe 
animalier    
 
 
Analyse de potentiel de 
marché en lien avec une 
activité d’ostéopathe 
animalier  
 
Sélection de zone 
d’implantation et 
lancement d’une activité 
professionnelle 
d’ostéopathe animalier   
 
Gestion administrative, 
économique et 
budgétaire de l’activité  
 
Gestion de la 
communication et 
promotion d’une activité 
d’ostéopathe animalier 
en cohérence avec les 
règles de déontologie. 
 
Recherche d’axes de 
développement d’une 

En tant que travailleur indépendant, l’ostéopathe 
animalier   doit constituer et développer sa propre 
clientèle en fonction d’un positionnement de son 
activité. Il doit assurer la promotion de son activité 
auprès des futurs clients, se faire référencer auprès de 
professionnels des animaux pour se faire connaître et 
garantir une activité suffisante en fonction des besoins 
et des objectifs de rentabilité. Il doit également assurer 
la gestion administrative, comptable et financière de son 
activité.  
 
L’ostéopathe animalier   doit être capable de :   
▪ Analyser les possibilités et les opportunités de 

création d’une activité d’ostéopathie animale sur un 
territoire afin de cibler la zone d’implantation. 

▪  Recenser des présences de types d’animaux 
(domestiques, de ferme, élevages, etc.) pour évaluer 
des potentiels de zones d’implantations. 

▪ Sonder les professionnels du monde animal 
(vétérinaires, maréchal ferrant, etc.) pour des projets 
d’implantation. 

▪ Réaliser des études et des enquêtes auprès de 
propriétaires d’animaux pour évaluer leur 
connaissance de l’approche ostéopathique 
animalière. 

▪ Mesurer le niveau de connaissance des propriétaires 
d’animaux concernant l’ostéopathie animale afin de 
cibler la future clientèle. 

▪ Mesurer des intentions déclarées d’utilisations par 
des propriétaires de l’approche ostéopathique pour 
le suivi de leurs animaux   

Description de l’évaluation  
Projet professionnel 
 
En lien avec un projet réel, les candidats doivent 
remettre et présenter un projet de création/ de 
lancement / de reprise d’une activité professionnelle 
d’ostéopathe Animalier. 
 
Le projet présenté doit comporter : 

• Une présentation du positionnement du 
projet, une analyse du marché, des 
opportunités et des possibilités 
d'implantation 

• Une présentation et une justification de la 
zone d’implantation 

• Une présentation des aspects budgétaires 
(budgets prévisionnels, plans de 
financements, etc.) 

• Une présentation d’un plan marketing et de 
communication en lien avec le lancement de 
l’activité     
 

Format : remise d’un projet de création d’entreprise 
imprimé et présentation orale du travail devant un 
jury de professionnels. Le jury est composé de deux 
ostéopathes animaliers inscrits au RNA . 
 
Ecrit professionnel (minimum 45 000 caractères + les 
annexes) : présentation du projet, étude de marché, 
étude et plan Marketing, statut juridique, résumé du 
business plan, conclusion. 

▪ La qualité liée à la forme du dossier remis 
(rédaction, mise en forme, orthographe, 
organisation du dossier). 

▪ La justification des éléments et des 
données et la présentation de pièces 
justificatives. 

▪  La qualité des études de marché réalisées 
et l’intérêt des données collectées 
(complétude, exactitude, pertinence). 

▪ La qualité d‘analyse des données et 
l’évaluation du potentiel lié au 
développement d’une activité 
d’ostéopathe animalier sur un secteur 
géographique 

▪ La pertinence et le réalisme des tableaux 
financiers  

▪ La qualité du plan marketing et la 
cohérence du plan de communication au 
regard de la cible 

▪ La qualité de la présentation orale (clarté 
des propos, vocabulaire adapté, posture 
professionnelle, gestion du temps) et la 
capacité à répondre aux questions du 
jury.  

▪ Clarté de la présentation orale 
(vocabulaire adapté, communication) 

▪ Posture professionnelle 
▪ Capacité à répondre aux questions  
▪ Etude documentée précise de la 

concurrence dans la zone d’implantation 
visée. 
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pratique professionnelle 
d’ostéopathe animalier  
 
 
 

▪ Définir un positionnement dans le cadre d’une 
création d’activité, cibler des types d’animaux et des 
propriétaires  

▪ Sélectionner une zone d’implantation d’une activité, 
repérer des locaux adaptés en vue de compléter un 
compte d’exploitation prévisionnel.  

▪ Réaliser un dossier de création d’entreprise lié à une 
activité d’ostéopathie animale, présenter l’activité, 
établir le budget prévisionnel en vue de l’installation. 

▪ Réaliser les démarches requises et nécessaires liées 
au lancement d’une activité d’ostéopathe animalier  

▪ Structurer des documents et utiliser des logiciels 
spécialisés pour assurer le suivi comptable de 
l’activité 

▪ Assurer la gestion quotidienne de l’activité, réaliser 
les déclarations obligatoires, définir les 
rémunérations possibles et cohérentes en fonction 
de l’activité et des besoins de financement  

▪ Utiliser Internet et les réseaux sociaux pour assurer 
la promotion d’une activité d’ostéopathe animalier   
et être référencé dans les annuaires spécifiques. 

▪ Superviser la création de supports de communication 
en fonction du positionnement d’une activité et des 
propriétaires d’animaux ciblés pour lancer et 
développer son activité en cohérence avec les règles 
déontologiques et les bonnes pratiques. 

▪ Maîtriser une méthode de gestion de l’information à 
l’aide d’outils informatiques adaptés afin d’optimiser 
les temps de retours. 

▪ Identifier des types de prestations ostéopathiques 
recherchées par des propriétaires d’animaux 
identifiés afin d’analyser des potentiels de 
développement de l’activité auprès de types 
d’animaux (domestiques, de la ferme, animaux de 
compétition, etc.) 

▪ Rechercher des axes d’évolution du positionnement 
de l’activité en fonction des niveaux de rentabilité 
constatés. 

 

La soutenance : 10 min de présentation avec un 
support diaporama et 10min de questions. 
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Recueil d’information 
auprès de propriétaire 
d’animaux.  
 
Réalisation de l’anamnèse 
de l’animal.  
 
Identification et analyse 
des motifs de 
consultation. 
 
Recensement et analyse 
des troubles identifiés par 
le propriétaire. 
 
Analyse de traitements et 
de problèmes antérieurs.  

Identification de 
pathologies nécessitant 
des prises en charge 
vétérinaires.  
 
Observation des attitudes 
et du comportement de 
l’animal. 

 

Dans le cadre de ses consultations, l’ostéopathe 
animalier   commence par procéder dans le cadre d’un 
interrogatoire des propriétaires à une anamnèse de 
l’animal. Il cherche à identifier – pour les traiter - des 
tensions ou des restrictions de mobilités qui affectent le 
comportement de l’animal et risquent d’engendrer 
d’autres dysfonctionnements. 
 
La première étape de cet échange consiste à retracer 
l’historique de l’animal et à comprendre les 
problématiques qui ont motivé la consultation. On doit 
s’interroger sur le motif de consultation. A l’appui de ces 
informations, l’ostéopathe animalier observe les 
positions et les comportements des animaux pour 
identifier des postures et/ou une mobilité modifiée. Il 
doit être capable de : 
 
▪ Présenter l’approche ostéopathique animale, les 

principes, les possibilités et les limites 
d’interventions afin que les propriétaires obtiennent 
toutes les informations. 

▪ Adopter une posture professionnelle conforme aux 
normes légales, réglementaires et déontologiques 
applicables à l’ostéopathie animale dans le respect 
de son champ de compétence. 

▪ Mobiliser ses connaissances en matière de santé 
publique, droit et déontologie, Ethique Animale, 
zootechnie et bien-être animal. 

▪ Identifier les motifs de consultation en dirigeant les 
échanges avec le propriétaire pour recueillir le 
maximum de données. 

▪ Acquérir les principes de traitements allopathiques 
et utiliser les principes des traitements 
ostéopathiques préconisés pour chaque affection 

▪ Répertorier et analyser les manifestations de 
dysfonctions et les problèmes de comportements 
d’animaux lors du recueil d’informations auprès du 
propriétaire. 

Description de l’évaluation 
Etude de cas 
 
A partir de deux cas sur des espèces différentes, les 
candidats doivent analyser la situation de l’animal et 
valider les possibilités de prise en charge 
ostéopathique. De plus, le candidat doit, à l’écrit, 
valider ses connaissances théoriques dans les 
disciplines fondamentales/ cliniques/ 
ostéopathiques et transversales. 
Format :  

• Une épreuve écrite QCM de 120 questions 
sur 2H15. Pour chaque question : 5 
propositions, une seule réponse possible. 
Pour la validation du QCM le candidat doit 
obtenir 60% de bonnes réponses. 

• Une épreuve théorique de 2,5H sur deux 
études de cas 
 

A partir d’informations communiquées, les 
candidats doivent analyser la situation de l’animal et 
valider les possibilités de prise en charge 
ostéopathique. 
 
Les analyses se font à l’appui d’informations 
fournies dans le cadre d’un dossier de présentation 
du cas avec différentes pièces et des constats 
effectués par les propriétaires sur des évolutions de 
comportements de leur animal.   
 
Les candidats doivent analyser les manifestations de 
troubles et de dysfonctionnements. Ils doivent 
confirmer leurs diagnostics et préconiser une prise 
en charge adaptée. Celle-ci devra être 
ostéopathique ou vétérinaire (dans le cas d’un 
référé). 

 
 

 

▪ L’exploitation exhaustive de l’ensemble 
des informations à disposition. 

▪ Pertinence de la méthodologie d’analyse 
des informations à partir de la méthode 
biomécaniste : utilisation de la méthode 
dans la rédaction des réponses.  

▪ L’identification correcte (adaptée et 
justifiée) des manifestations visibles de 
troubles  

▪ L’identification correcte (adaptée et 
justifiée) de relations entre des 
manifestations visibles de troubles et les 
origines possibles : mise en relation 
pertinente entre des manifestations 
visibles de troubles et les origines 
possibles 

▪ L’identification correcte (adaptée et 
justifiée) de structures et des organes 
potentiellement impliqués dans des 
dysfonctions 

▪ L’identification correcte (adaptée et 
justifiée) des cas nécessitant un autre 
type de prise en charge (vétérinaire)  

▪ La connaissance fondamentale des 
apports de l’ostéopathie animale dans le 
traitement d’un animal en fonction des 
problèmes identifiés ; exactitude des 
savoirs présentés pour le traitement d'un 
animal en fonction des problèmes 
identifiés 

▪ Justesse des réponses en respectant les 
consignes données : exemple une seule 
réponse bonne par question. 

 



ELEMENTS COMPLEMENTAIRES RELATIFS A LA DEMANDE 

30 
 

▪ Développer une approche holistique et mettre en 
parallèle des problèmes constatés en fonction des 
interactions possibles.  

▪ Orienter des interrogatoires en fonction de relations 
théoriques et de connexions (physiologiques, 
mécaniques, neuronales, etc.) entre des systèmes et 
parties du corps de l’animal pour analyser des 
problèmes d’animaux. 

▪ Retracer des traitements et des opérations subies par 
un animal pour synthétiser des données. 

▪ Identifier des problèmes antérieurs d’animaux 
susceptibles d’impacter leur comportement pour 
hiérarchiser les données. 

▪ Identifier des troubles et des dysfonctionnements 
nécessitant une prise en charge vétérinaire de 
l’animal  

▪ Orienter les propriétaires sur des prises en charge 
vétérinaires ou vers un professionnel de santé 
animale compétent en fonction de l’état de santé de 
l’animal et de la nécessité éventuelle de référer 

▪ Informer un propriétaire sur les nécessités et les 
besoins d’associer une approche vétérinaire à un 
traitement ostéopathique  

▪ Interpréter des comportements d’animaux en 
statique et/ou en mobilité afin de mieux 
appréhender l’animal. 

▪ Répertorier les troubles fonctionnels pour orienter 
des diagnostics   

▪ Expliquer et justifier la démarche de diagnostic 
ostéopathique en fonction des retours 
d’observations au propriétaire. 
 

 

Préparation et conduite 
d’examens 
ostéopathiques. 
 
  
Réalisation de tests et 
identification de troubles 

A partir d’observations visuelles et palpatoires de 
comportements de l’animal, en statique et dynamique, 
l’ostéopathe animalier réalise différents tests et 
examens ostéopathiques pour évaluer la situation 
clinique ostéopathique de l’animal et envisager 
l’éventualité de référer à un vétérinaire. Dans le cadre de 
diagnostics, il doit être capable de distinguer les origines 

Description de l’évaluation 
Pratique ostéopathique Partie 1 
 
Examen clinique et diagnostic ostéopathique 
 
Dans le cadre de consultations d’animaux 
présentant différents troubles, en utilisant la 

▪ La pertinence du choix des types de tests 
et des examens au regard de l’animal 
présenté vis-à-vis des informations prises 
sur ce dernier/ de l’état général de 
l’animal. 

▪  La prise en compte des symptômes et des 
modifications dans l’orientation des 
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locomoteurs et 
fonctionnels. 
 
 
 
 
 
Utilisation des techniques 
de palpation pour 
l’établissement d’un 
diagnostic ostéopathique. 
 
 
Localisation de 
dysfonctionnements. 
 
 
 
Recherche des 
interactions et des 
connexions impliquées 
dans des 
dysfonctionnements.  
 
 
Réalisation d’un bilan de 
fonctionnement 
ostéopathique. 
 
 
Synthèse d’examen 
ostéopathique et 
définition des modes de 
prises en charge 
ostéopathiques. 
 
   
 
 

d’un problème des manifestations et des conséquences 
liées à des interactions systémiques. 
L’ostéopathe animalier doit remonter dans son 
traitement à l’origine des problèmes. Cette activité 
implique d’aller sonder par palpations manuelles 
l’ensemble du système musculo-squelettique 
fonctionnels et des organes pour repérer des troubles et 
établir des diagnostics ostéopathiques.  
Il doit être capable de :  
▪ Etudier les informations disponibles sur un animal 

pour recontextualiser une problématique 
fonctionnelle 

▪ Sélectionner des techniques et des tests pour 
rechercher les dysfonctionnements lors d’un examen 
fonctionnel de l’animal 

▪ Définir les examens et les contrôles à réaliser pour 
contrôler les structures fonctionnelles de l’animal 

▪ Prendre les précautions nécessaires pour aborder et 
contenir un animal en sécurité pour l’animal et pour 
les personnes présentes dans le respect des règles du 
bien-être animal, de l’éthique et des règles de 
déontologie. 

▪ Etablir un lien avec un animal par le toucher afin de 
pouvoir réaliser un traitement ostéopathique 

▪ S’appuyer sur le propriétaire et le guider dans la 
réalisation des tests pour observer l’animal en 
situation.  

▪ Donner toutes les instructions au propriétaire pour 
se faire aider de façon efficace. 

▪ Cibler des tests spécifiques pour la localisation de 
troubles fonctionnels recherchés 

▪ Sélectionner des types de touchers et des techniques 
de palpation adaptées à un animal et aux besoins 
d’un diagnostic ostéopathique 

▪ Adapter le toucher, les techniques et les approches 
de l’animal pour être en mesure d’identifier des 
tensions et des dysfonctions  

▪ Réaliser un bilan de fonctionnement de l’animal pour 
en comprendre ses adaptations 

méthode biomécaniste, les candidats doivent 
réaliser différents tests et examens et diriger des 
observations afin d’identifier des 
dysfonctionnements et de déterminer les origines 
possibles de ces troubles afin de pouvoir déterminer 
comment les traiter ou, le cas échéant, référer à un 
vétérinaire. 
 
Le candidat est évalué sur la démarche mise en 
place afin de localiser les troubles et de pouvoir en 
identifier les origines.  
 
Il doit justifier ses choix de tests et d’examen, 
expliciter sa démarche, décrire et détailler les 
perceptions lors de touchers de zones et de points 
spécifiques de l’animal et expliquer ce qui le conduit 
à poser un diagnostic ostéopathique précis en 
précisant les interactions et les impacts des 
connexions théoriques existantes. 
 
Au terme de sa consultation, le candidat doit 
proposer le traitement biomécaniste qui lui semble 
être le plus approprié au traitement de l’animal.   
 
Format : épreuve se déroulant sur l’examen 
pratique des espèces courantes parmi : l’équin, le 
canin, le bovin ou le félin - réalisée dans le cadre 
d’une supervision. 
 
Le jury se compose d’au minimum 2 Ostéopathes 
animaliers inscrits au RNA. 
 
Chaque consultation sera composée en 3 temps : 
 
1/ Accompagné d’une personne auxiliaire, 
responsable de la contention de l’animal, le 
candidat réalise silencieusement l’examen 
ostéopathique de l’animal : 10 minutes 
 

examens au regard de l’animal présenté, 
des informations fournies par le 
propriétaire de l’animal. 

▪ La capacité à expliquer les objectifs des 
palpations réalisées 

▪ La finesse du toucher et la capacité à 
ressentir les points de tensions et les 
troubles fonctionnels ostéopathiques et à 
formuler les ressentis avec un vocabulaire 
adapté : (perte de mobilité / thermique / 
volume / densité / résistance / sensibilité 
…) 

▪ L’identification correcte (adaptée et 
justifiée) des interactions entre les 
différentes structures par le toucher. 

▪ La cohérence du bilan de fonctionnement 
de l’animal avec les informations 
recueillies et l’animal présenté. 

▪ L’emploi d’un vocabulaire ostéopathique 
adapté lors de la présentation du bilan de 
fonctionnement de l’animal. 

▪ L’explication précise et cohérente des 
possibilités d’interactions en se basant sur 
des connaissances théoriques  

▪ La mise en perspective des conclusions 
avec les motifs de la consultation : lien 
pertinent entre un motif de consultation 
et le bilan ostéopathique de l’animal. 

▪ Le cas échéant, une proposition 
argumentée de recours à un 
professionnel de santé animale 
(vétérinaire) pourra être évoquée. Celle-ci 
doit être clairement explicitée et motivée.   

▪ Exposer clairement la situation 
dysfonctionnelle constatée. 

▪ Rigueur de la méthode biomécaniste 
employée/ cohérence dans l’analyse des 
informations recrutées/ maitrise du 
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 ▪ Etablir un diagnostic ostéopathique afin de prendre 
une décision quant à la prise en charge ou non du cas. 

▪ Décider en fonction de l’urgence éventuelle, de 
critères réglementaires, scientifiques, 
déontologiques, éthiques, économiques et 
psychologiques, tout en identifiant les conséquences 
de ses propositions d’action. 

▪ Interpréter des ressentis et expliquer des types de 
dysfonctions, leur nature, les connexions et les 
interactions possibles 

▪ Localiser, cartographier et mentaliser spatialement 
par des projections orthonormées les troubles 
fonctionnels ostéopathiques en vue de leur 
traitement 

▪ Reconnaitre les signes cliniques des principales 
pathologies qui concernent les espèces vivant 
habituellement dans l’Union Européenne, et les 
dangers sanitaires définis à l’article L.201-1 du code 
rural et de la pêche maritime et les situations 
d’urgences afin d’établir la nécessité d’une prise en 
charge vétérinaire. 

▪ Evaluer les différents stades de la douleur et référer 
auprès d’un vétérinaire si besoin. 

▪ Lister et hiérarchiser les différentes dysfonctions 
rencontrées sur l’animal lors de touchers fins  

▪ Préciser et cibler les systèmes mis en jeu lors de 
l’apposition des mains en vue d’un traitement 
ostéopathique 

▪ Décrire les répercussions fonctionnelles de 
dysfonctions, sur la structure concernée et les 
structures voisines 

▪ Evaluer des possibilités de liens et de corrélations 
avec des motifs de consultation en fonction de 
l’anamnèse de l’animal 

▪ Réaliser une synthèse de l’examen clinique classique 
et l’examen clinique ostéopathique. Expliquer au 
propriétaire, le diagnostic ostéopathique et la 
proposition de traitement ostéopathique en 

2/ le candidat explicite son analyse méthodologique 
et technique à l’évaluateur : 5 minutes. 

• Il décrit les signes cliniques répertoriés 
• Il explicite clairement les liens et les 

mécanismes envisagés dans la ou les 
situations dysfonctionnelles rencontrées 

• Il expose les compétences techniques 
utilisées 

• Il justifie son diagnostic ostéopathique. 
 
3/ Le candidat propose un traitement adapté à 
l’animal : 5 minutes. 

 
 

champ de compétence de l’ostéopathe 
animalier.  

▪ La pertinence des orientations proposées 
concernant les possibilités de prise en 
charge  ostéopathique de l’animal vis-à-
vis du bilan de fonctionnement de 
l’animal et des informations recueillies 
sur l’animal. 

▪ La pertinence de l’hypothèse de suite 
ostéopathique proposée dans la 
hiérarchisation des dysfonctions 
recueillies / la justification via le bilan de 
fonctionnement de l’animal / les liens 
entre les différentes dysfonctions. 
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structurant son échange en fonction des priorités et 
en les justifiant. 

▪ Etablir : un diagnostic d’opportunité et fonctionnel 
en identifiant les cas nécessitant une prise en charge 
par un vétérinaire et excluant toute manipulation 
pouvant aggraver l’état de l’animal. 

▪ Identifier les informations complémentaires 
nécessaires à la prise de décision pour pouvoir en 
discuter avec un vétérinaire. 

▪ Cibler et prioriser les zones à traiter lors de 
traitements en vue de rétablir des équilibres en 
intégrant les capacités d’auto-guérison de l’animal  

▪ Evaluer, autant que de besoin, ses jugements et ses 
décisions pour faire évoluer sa pratique. 

▪ En situation d’urgence, renvoyer la prise en charge de 
l’animal à un vétérinaire après avoir effectué, si 
nécessaire, les soins de première urgence au sens de 
l’article L 243-3 du code rural et de la pêche maritime. 

Sélection de traitements 
adaptés à des conclusions 
de diagnostics 
ostéopathiques. 
 
 
Préparation de 
manipulations 
ostéopathiques 
d’animaux. 
 
 
 
 
 
Mise en œuvre et 
réalisation de techniques 
ostéopathiques pour 
intervenir sur des tissus, 
des os, des articulations, 

Pour traiter et réduire les dysfonctions diagnostiquées, 
l’ostéopathe animalier    sélectionne et met en œuvre 
différentes techniques ostéopathiques correctrices dans 
le cadre de la réalisation des soins.  
 
En se basant sur ses connaissances en anatomie animale, 
en histo-cytologie (tissus nerveux, musculaires, cutanés), 
en physiologie, biomécanique, l’ostéopathe animalier   
va devoir privilégier les traitements les plus adaptés aux 
besoins de l’animal. Son approche est guidée par des 
modèles de relations structures – fonctions qui le guident 
lors des traitements ainsi que les concepts et les 
principes fondamentaux de l’ostéopathie. L’ostéopathe 
animalier doit être capable de mettre en œuvre les 
techniques adaptées à l’animal (poids, taille), à son état 
(stress, douleurs, etc.) en veillant à adopter des postures 
adaptées. Il doit être capable de : 
 
▪ Sélectionner les manipulations non instrumentales, 

exclusivement manuelles et externes, pour la 

Description de l’évaluation 
 
Pratique ostéopathique Partie 2 
 
Techniques et traitement 
 
Lors d’une consultation ostéopathique Animalière, 
avec un superviseur, le candidat doit réaliser 
différents traitements et utiliser les techniques 
ostéopathiques en fonction des cas à traiter. 
 
L’épreuve vise à évaluer la maîtrise des différentes 
techniques structurelles, le respect des protocoles, 
les capacités d’adaptation du candidat aux 
réactions de l’animal, l’explicitation de ses gestes. 
L’évaluation porte à la fois sur la maitrise des 
techniques et sur l’écoute de l’animal par le 
candidat pour percevoir les réactions et pouvoir 
adapter son intervention.    
 

▪ La qualité et la pertinence du choix des 
techniques et des traitements 

▪ Explicitation claire des objectifs des 
différents traitements et des techniques 
ostéopathiques  

▪ La conformité des positions prises par le 
candidat lors de la manipulation (sécurité 
et ergonomie), l’aménagement des 
espaces et le positionnement de l’animal  

▪ La qualité de réalisation des techniques 
ostéopathiques  et le respect des 
protocoles ostéopathiques. 

▪ L’écoute attentive, l’identification 
adaptée et l’interprétation des réactions 
de l’animal lors des traitements 

▪ La réussite des traitements réalisés et 
l’évaluation des impacts sur l’animal 

▪ La qualité du bilan de la séance 
ostéopathique et la qualité des 
conclusions concernant le suivi de 
l’animal (vocabulaire utilisé et adapté au 
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des connexions de tissus 
ou d’organes. 
 
 
 
 
Développement d’une 
attitude d’écoute active 
des réactions de l’animal 
lors de traitements de 
zones et de points 
spécifiques. 
 
 
 
 
 
Contrôle de la réceptivité 
et des réactions de 
l’animal à des traitements 
et des soins 
ostéopathiques  
 
 
 
 
 
 
Clôture de la séance, 
évaluation de résultats du 
traitement et conseils de 
précautions à prendre 
concernant l’animal suite 
à la manipulation  
 
 
 

correction de dysfonctionnements identifiés et 
justifier le choix des techniques à partir du diagnostic 

▪ Sélectionner les techniques musculosquelettiques ou 
myo-fasciales pour travailler sur des structures 
articulaires, viscérales, crâniennes, fascias, 
impliquées dans des troubles fonctionnels et des 
dysfonctionnements 

▪ Recueillir, synthétiser et Hiérarchiser les données 
afin de déterminer les manipulations en fonction du 
contexte. 

▪ Revoir et respecter les protocoles de soins 
ostéopathiques afin de rester dans son champ de 
compétence. 

▪ Adapter la configuration du lieu et l’environnement à 
des manipulations spécifiques  

▪ En cas de situation difficile, adapter l’échange auprès 
du propriétaire. 

▪ Contrôler sa position de praticien pour la réalisation 
de manipulations en préservant son intégrité et celle 
de l’animal 

▪ Utiliser des techniques faciales pour travailler sur les 
membranes qui relient les muscles, les organes et la 
charpente osseuse entre eux 

▪ Utiliser des techniques ostéopathiques  
biomécanistes d’énergie musculaire basées sur les 
réflexes pour réguler des troubles toniques. 

▪ Mettre en œuvre des techniques adaptées de 
palpation pour intervenir sur les enveloppes des 
tissus nerveux 

▪ Sélectionner des techniques réflexes (et les réflexes 
somato-viscéraux) pour rééquilibrer des organes 
profonds et difficilement accessibles 

▪ Sentir et observer les réactions de l’animal lors de 
manipulations et d’interventions sur des zones 
spécifiques pour adapter sa pratique. 

▪ Interrompre des manipulations trop douloureuses ne 
permettant à l’animal d’avoir le relâchement 
nécessaire  

La consultation est analysée dans le cadre d’un 
bilan écrit effectué par l’évaluateur et par le 
candidat qui mentionne les axes de progression. 
 
Format : épreuve se déroulant sur l'examen 
pratique des espèces courantes parmi : l’équin, le 
canin, le bovin ou le félin - réalisée dans le cadre 
d'une supervision. 
 
L’épreuve est encadrée par deux ostéopathes 
animaliers inscrits au RNA. 
 
Chaque consultation se déroule en 4 phases : 
 
1/ Prise en charge ostéopathique de l'animal : 15 
minutes 
 
2/ Explicitation des actes pratiqués aux évaluateurs 
: 5 minutes 
 
3/ Analyse réflexive de ses pratiques : points forts, 
axes de progrès à l’oral avec les évaluateurs. 
 
4/ Rédaction d'un compte rendu synthétique d’une 
page qui comprend : les informations générales sur 
l’animal/ le bilan ostéopathique/ la prise en charge/ 
le pronostic.  
 
Ce compte rendu sera rédigé suite à la consultation, 
de manière asynchrone : 5 minutes. 

propriétaire, à un vétérinaire ou à un 
ostéopathe animalier selon la situation) 

▪ L’auto-évaluation constructive, précise et 
clairement explicitée de la conduite des 
traitements ostéopathiques  

▪ Rédaction claire et précise du compte 
rendu. Elle doit être compréhensible par 
le propriétaire de l’animal et un 
vétérinaire. 
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▪ Réorienter un traitement ostéopathique pour 
soulager des zones et libérer des tensions pour 
pouvoir effectuer un travail sur les troubles 
fonctionnels à l’origine des dysfonctionnements 

▪ Ecouter et observer le corps (réactions physiques/ 
articulaires) de l’animal pour repérer des réductions, 
des normalisations et des corrections de troubles 
fonctionnels 

▪ Contrôler par le toucher fin la résorption de troubles 
fonctionnels et de dysfonctionnements pour 
réajuster éventuellement la prise en charge. 

▪ Observer les évolutions du comportement, de la 
posture de l’animal suite à des manipulations  

▪ Arrêter la séance en fonction des évolutions et des 
progressions constatées de l’animal pour respecter 
l'adaptation de l’animal. 

▪ Réaliser une synthèse des traitements et des 
manipulations ostéopathiques effectués au 
propriétaire. 

▪ En fonction du bilan de la séance et des évolutions 
attendues, programmer des visites de suivi. 

▪ Donner des consignes de suivi et de rééducation de 
l’animal permettant d’optimiser le résultat de la 
manipulation. 

▪ Rédiger un compte-rendu d’intervention 
ostéopathique pour conserver un suivi 
ostéopathique de l’animal  

▪ Informer les propriétaires des répercussions 
possibles du traitement et des précautions à prendre 
concernant l’animal 
 

Conception d’un 
programme de 
rééducation d’animaux 
suite à des traumatismes 
et à des blessures en 
partenariat avec un 
vétérinaire. 
 

L’efficacité de l’approche ostéopathique est en général 
optimisée si l’animal est traité et suivi régulièrement. 
Pour que les propriétaires soient attentifs à la 
manifestation de troubles légers, l’ostéopathe animalier 
biomécaniste doit les sensibiliser et les former à 
l’observation active des comportements animaliers afin 
qu’ils puissent programmer un suivi ostéopathique 
régulier et adapté. L’ostéopathe animalier peut ainsi 

Description de l’évaluation 
A partir d’un cas suivi, les candidats doivent rédiger 
et présenter un rapport présentant et analysant les 
enjeux du suivi ostéopathique d’animaux.  
Les candidats sont libres du choix du cas. 
 
Le rapport doit analyser les traitements réalisés en 
précisant les niveaux de priorité et les objectifs visés 

▪ la pertinence de l'analyse du cas  et des 
besoins  de l’animal en fonction des 
objectifs du propriétaire  

▪ L’exploitation complète de l’ensemble 
des informations disponibles et de 
l’anamnèse de l’animal 

▪ La qualité et la pertinence du programme 
de suivi ostéopathique (durée, fréquence 
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Segmentation des 
objectifs d’un programme 
ostéopathique. 
 
 
 
 
Sensibilisation de 
propriétaire sur 
l’importance du suivi 
ostéopathique d’animaux 
en fonction de leur état 
de santé.  
 
 
 
 
Préparation d’animaux 
pour des situations et des 
évènements spécifiques.  
 
Préparation d’animaux à 
des compétitions 
animalières, sportives 
spécifiques et à des 
évènements. 

 
Travailler avec un 
professionnel de santé 
Animale afin d’optimiser 
le suivi d’animaux. 
 
Accompagner les 
animaux pour des 
évènements spécifiques 
(compétition, reprise de 
l'entraînement, 

établir des programmes de suivis des animaux en 
fonction des besoins et des déséquilibres à traiter. 
L’ostéopathe animalier   doit être capable de : 
 
▪ Concevoir un programme de suivi ostéopathique 

d’animaux en fonction de pathologies et de 
traumatismes à partir de compte rendu vétérinaire. 

▪ Adapter des programmes ostéopathiques en 
fonction des objectifs de propriétaires. 

▪ Estimer les possibilités de vitesse de récupération 
d’animaux en fonction de leur état de santé général, 
de l’âge et des caractéristiques physiologiques 

▪ Définir et segmenter des objectifs de séances et de 
travail de l’animal dans le cadre de programmes de 
suivis ostéopathiques 

▪ Apprécier des progrès d’animaux et adapter un 
programme à des progressions d’animaux en 
fonction des évolutions constatées. 

▪ Evaluer des impacts de séances et réorienter des 
objectifs de programmes de suivi en fonction des 
examens pratiqués sur l’animal 

▪ Evaluer des niveaux de guérisons d’animaux, des 
possibilités et des risques éventuels liés à des 
reprises d’activités  

▪ Sensibiliser les propriétaires sur les intérêts et les 
enjeux d’un suivi ostéopathique régulier d’animaux 
en fonction des sollicitations physiques et de leur 
état de santé 

▪ Présenter l’approche biomécanique et sensibiliser 
des propriétaires à l’importance d’adopter une 
approche globale pour la santé de l’animal   

▪ Evaluer des possibilités de préparation et 
soulagement d’animaux en vue d’évènements, 
d’opérations, de situations pouvant avoir des 
séquelles traumatiques  

▪ Etablir des suivis réguliers d’animaux participants à 
des compétitions en adaptant les interventions aux 
sollicitations liées aux activités et aux disciplines 
pratiquées. 

concernant l’amélioration globale de l’état de santé 
de l’animal. Le rapport doit comporter une analyse 
des impacts et des résultats obtenus et constatés. 
 
Le candidat doit être capable de se situer dans son 
intervention au regard d’une anamnèse 
complémentaire spécifiquement orientées sur 
l’intervention réalisée, les préconisations et 
drapeaux rouges   vétérinaires ainsi que sur un 
examen spécifique. 
 
Il devra mobiliser les connaissances acquises en 
matière de prise en charge vétérinaire et de 
chirurgie, lorsque le cas traité est concerné par une 
intervention chirurgicale. 
 
En conclusion, le candidat doit détailler les 
conséquences et les enseignements liés à l’exercice 
même de sa pratique.  
 
Format : Etude de cas à remettre préalablement au 
passage d’une soutenance devant un jury composé   
d’un ostéopathe animalier   et un professionnel de 
la santé animale. 
 
Epreuves : 
 
• Un rapport écrit de 20 000 caractères 

maximum doit être remis aux évaluateurs 
préalablement à la soutenance orale. 
 

• Une soutenance orale en deux temps : 
 

- Le candidat présente le cas suivi et les 
résultats obtenus : 10 minutes 

- Les évaluateurs questionnent le candidat 
au sujet du cas présenté. 10 minutes 

Validation de 24 heures de stages d’observation en 
clinique vétérinaire 

des consultations, etc.) au regard du cas 
utilisé. 

▪ Maitrise de la physiologie au regard des 
cas abordés pour justifier la pertinence 
des soins 

▪ La présentation claire et la segmentation 
précise des objectifs de travail et des 
progressions attendues au regard du cas 
et de son activité/ ses possibilités de 
récupérations. 

▪ La pertinence du choix des traitements et 
des approches ostéopathiques 
biomécanistes   

▪ L’explicitation des critères proposés pour 
évaluer les progrès de l’animal. 

▪ L’auto-analyse  constructive, précise et 
clairement  explicitée de sa pratique et 
l’identification d’axes de progression. 

▪ La qualité du rapport remis (rédaction, 
mise en forme, orthographe, organisation 
du dossier). 

▪ Présentation orale claire et cohérente de 
l’étude de cas. 

▪ Utilisation et maitrise de la méthode 
biomécaniste 

▪ Maitrise des limites du champ de 
compétence de l’ostéopathe animalier 

▪ Capacité à échanger et développer sur 
son sujet. 

▪ Equilibre de la présentation  
▪ Gestion du temps  
▪ Elocution. 

 
 
Attestation de réalisation des 100 heures 
de stage 
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débourrage, 
désensibilisation…). 
 
 
Concevoir un programme 
d’accompagnement des 
animaux vieillissants. 
 
 
Être en capacité de 
dialoguer avec un 
vétérinaire dans le cas 
d’un référé ou de conseils 
vers un propriétaire 
d’animal. 
 

▪ Analyser des cas d’animaux suivis en ostéopathie 
animalière à partir de problématiques spécifiques  

▪ Préparer des animaux à des vêlages, interventions, 
pour faciliter la récupération  

▪ Orienter des séances pour préparer des animaux à 
des activités physiques ou sportives spécifiques 
(compétitions équestres, concours animaliers, etc. 

▪ Travailler avec des animaux sur la gestion de 
contractures, de déséquilibres ou de troubles liés à 
des environnements et au stress ressenti lors de 
situations. 

▪ Evaluer l’évolution physiologique des animaux suivis 
et ré adapter le programme de suivi en fonction des 
résultats.  

▪ Réaliser des comptes rendus du travail 
ostéopathique pouvant s’inscrire dans la pluri 
disciplinarité (entraîneur, thérapeutes …), centré sur 
l’animal 

▪ Connaitre, mobiliser les connaissances relatives aux 
spécificités métaboliques et physiologiques des 
animaux vieillissants.  

▪ Réaliser un programme d’accompagnement sur des 
animaux vieillissants pour assurer leur confort dans 
cette étape de leur vie. 

-  

Participer aux congrès et 
séminaires. 
 
 
Actualisation des 
connaissances par la 
participation à des 
travaux de Recherche 
professionnelle et 
d’évaluation des 
pratiques 
professionnelles entre 
professionnels. 
 
 

L'objectif est de mettre à disposition des professionnels 
de nouveaux savoirs, fruits de la recherche, afin de faire 
évoluer leurs compétences et d'être des contributeurs 
actifs à l'évolution de leur profession. 
 
Ils participent directement à l’élaboration des protocoles 
scientifiques et acquièrent les compétences nécessaires 
à l’élaboration d’études jusqu’à leur publication. En tant 
que professionnel l’ostéopathe animalier est capable 
d’aborder, en français et en anglais, les études nationales 
et internationales afin de les utiliser dans sa pratique et 
son évolution.  
 
Il doit donc pouvoir :  
 

Description de l’évaluation 
Mémoire 
 
L'évaluation se fait à travers la remise (sous format 
PDF et papier) et la soutenance d’un mémoire de 
recherche réalisé par chaque candidat sous la 
responsabilité du département recherche, garant de 
la méthodologie scientifique. 
 
Le mémoire est dirigé par un directeur de mémoire 
ostéopathe animalier, sous la supervision du 
département recherche. 
 

▪ La sélection des données est pertinente. 
▪ La bibliographie est présentée selon les 

normes  (Extraits éventuels, nom de 
l’auteur, Prénom, titre de l’ouvrage, 
mention d’édition, éditeur, année, 
pagination, collection..). 

▪ L’analyse de l’ensemble des données 
recueillies est pertinente. 

▪ Utilisation des normes IMReD  
(Introduction, Méthodes, Résultats, et 
Discussion) pour la construction du 
document de recherche présentant 
l’étude. 

▪ Qualité rédactionnelle du rendu écrit 
avec le respect des consignes de mise en 
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Participer à des actions 
de formations continues.  
 
 
Participer à des actions 
de pédagogie liées à 
l’ostéopathie animale 
biomécaniste. 
 
 
 
 
 
 
 
  
 
 

▪ Identifier des ressources documentaires et utiliser 
des bases de données actualisées pour Interpréter 
les données contenues dans des publications 
nationales et internationales : Réaliser une recherche 
bibliographique / Lire, analyser, critiquer et résumer 
un article de recherche scientifique. 

▪ Développer une problématique et élaborer une 
discussion. 

▪ Rédiger un document scientifique de présentation 
d’un projet de recherche ou de résultats d’une étude. 

▪ Utiliser les outils permettant de valider une étude 
scientifique expérimentale 

▪ Rédiger des documents de recherche : note de 
cadrage, rapport d’essai, récapitulatif projet, 
compte-rendu de réunion et cahier de laboratoire. 

▪ Construire un protocole d’étude selon une 
méthodologie rigoureuse pour limiter les biais 
d’étude. 

▪ Analyser des données scientifiques et/ou 
professionnelles 

▪ Evaluer l'impact des manipulations ostéopathiques 
et mettre en évidence l’impact de la prise en charge 
ostéopathique dans différents contextes. 

▪ Evaluer l’accord consensus entre plusieurs 
ostéopathes animaliers et vétérinaires, comprendre 
la nature des désaccords éventuels et élaborer des 
théories pour les expliquer. 

▪ Caractériser et expliciter les protocoles 
méthodologiques des consultations réalisées auprès 
des utilisateurs. 

▪ Critiquer et analyser sa pratique, ses approches, ses 
concepts, la construction de son approche en tant 
que professionnel. 

▪ Observer, formaliser et expliciter les éléments de sa 
pratique professionnelle. 

▪ Analyser sa pratique professionnelle au regard des 
références professionnelles et des évolutions du 
métier vis-à-vis de la réglementation. 

Une soutenance suit la remise de ce rapport afin de 
présenter les conclusions du mémoire de recherche et 
échanger avec les jurés. 
 
Les candidats supervisés par leur directeur de 
mémoire construisent et mettent en œuvre le 
développement méthodologique et expérimental de 
leur étude. 
 
Le jury de d’évaluation est composé : d’un ostéopathe 
animalier , d’un professionnel de santé animale , d’un 
membre du département recherche  
 
Format : 
 
Le mémoire écrit doit comporter les rubriques 
suivantes : 
Sommaire  

- Liste des figures  
- Liste des tableaux  
- Abréviations   
- Introduction, qui comprend la 

problématique  
- Matériels et méthodes  
- Discussion/perspectives  
- Bibliographie  
- Résumé en français et en anglais 
- Annexes 
-  

Il doit respecter les normes rédactionnelles suivantes: 
• Première de couverture : titre, nom de 

l’étudiant, nom des personnes qui ont 
supervisé ce travail, thématique du 
département dans laquelle elle est inscrite, 
logo de l’école et des partenaires mis en jeu 
(fermes, écuries, écoles, entreprises…), nom 
de l’école et identification du département 
R&D.   

page (syntaxe, vocabulaire adapté, 
orthographe, qualité du contenu). 

▪ Equilibre de la présentation – gestion du 
temps – élocution  

▪ Présence et qualité du support de 
présentation orale type diaporama 
(présentation, choix et pertinence des 
informations..) 

▪ Capacité à répondre aux questions 
posées en s’appuyant sur la bibliographie 
relative à l’étude. 
 

Sur le niveau d’anglais : 
▪ Qualité du résumé (compréhension et 

rédaction de contenus liés à l’ostéopathie 
animale, syntaxe, grammaire, 
vocabulaire) et capacité à répondre à 
d’éventuelles questions 
complémentaires (compréhension orale, 
expression orale et vocabulaire). 
 

Critères d’évaluation du monitorat : 
Les interventions sont identifiées et 
explicitées : 

 
▪ Respect des principes ostéopathiques 
▪ Respect des protocoles ostéopathiques 
▪ Respect des consignes transmises par le 

professionnel encadrant 
▪ Gestion d’un groupe en respectant les 

règles sanitaires, de sécurité et d’hygiène. 
▪ Les axes d’évolutions sont clairement 

identifiés et explicités avec l’intervenant 
encadrant et le candidat. 

▪ Les analyses de situations sont 
présentées et argumentées en utilisant 
un vocabulaire professionnel. 

▪ Les choix pédagogiques sont pertinents 
au regard des conditions d’intervention 
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▪ Participer à la connaissance et à l’évolution de   la 
méthode biomécaniste appliquée à l’ostéopathie 
animale, en France et à l’international, grâce à ses 
travaux de recherche   en ayant la capacité d’intégrer 
des projets avec des collaborations extérieures. 

▪ Utiliser l’anglais scientifique et le vocabulaire adapté 
à la profession pour participer à des conférences. 

▪ Rédiger et présenter des documents de synthèse en 
vue d’une communication. 

▪ En anglais et en français, obtenir des 
renseignements, des idées et des opinions de sources 
hautement spécialisées dans son domaine. 

▪ Participer à des séances de formation en supervisant 
des groupes afin de viser le développement des 
compétences de l’ostéopathe animalier utilisant la 
méthode biomécaniste. 

• 4ème de couverture : résumé en français et 
anglais.   

• 87 500 caractères maximum bibliographie 
incluse (hors annexes) sur les bases suivantes : 

- Police : Time New Roman  
- Taille police : 12  
- Interligne : 1,5  
- Marges : 2 cm   
- Retrait de première ligne : 0,5 cm  

• Les annexes contiendront au moins les 
documents de recherche (Note de cadrage, 
rapports d’essai, récapitulatif projets et 
compte-rendu de réunion) ainsi que tout autre 
élément nécessaire à la compréhension du 
document et de toutes les actions menées 
(figures, tableaux, schémas, feuilles de 
protocole, de recrutement, questionnaire 
diffusé…etc) 

 
La soutenance orale se déroule en 2 phases : 

• Phase 1 : présentation orale de 10 minutes à 
l'aide d'un support de communication (de 
type diaporama) 

• Phase 2 : questionnement des membres du 
jury, relatif à l'écrit et la présentation orale 

 
 

en formation, du cahier des charges, des 
objectifs visés et du public. 
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